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leurs, continue. On se demande si l'aasas-
kin n aurait pas de complice . 
rumené s Tours e t ecroué, séance tenante, 
a la m a i s o n d'arrêt. 
_ L-impression produite dans cette paisible 

assommée et violentée 
par son neveu 

Annecy , 2 juin. — U n crime odieux a été 
e o u i m i e et» h a m e a u du Viltard, commune 
i n Z^y1^1- A v a n W " e r , ver» minuit, 
t a n c h r t t e Cto&ppei, agé« de aoixanfe-quinze 
t. us , m é n a g è r e , était couchée dans une 
g r a n g e at tenante a l bAMtafcon de s a sœur , 
lorsque , subitement , son n e v e u Calixte 
U i a p p e t , charpenuer à Saint-Jorioz, fit ir-
' u f ^ ' « " d « ° s ta «ocal et, s a i s i s s a n t s a tante 
a l a «orge la frappa de coups de poing sur 
ta figura. En raison de s a n a g e ï ^ p a u v r e 
f e m m e ne pouvait sa défendre contre cot 
l i o m m e de trente-neuf a n s ; alla implorait 
sa pitié e n lui demandant pardon, mai s e n 
vain. Ce dernier frappait toujours, lui bou-
t liant les y e u x a v e c de la paille ; pu i s étouf
fant s e s c m en enfonçant son bonnet de 
m u t d a n s la b o u c h e ; enfin, a acharnant sur 
«lie a coups de pieds, fl la projeta eur le 
plancher en lui fracturant le bras gauche. 
A «es plaintes, H répondit par c e s mots : 
•< Il faut que je te tue 1 •> Finalement, la 
v o y a n t Inerte sur le sol, U lui fit subir Ie« 
derniers et pires outrages. Croyant s a tante 
i rcr tc et sftr de l'impunité, l'horrible scène 
n a y a n t pus en de témoins, il partit pour 

une de SainMSustache, où il devait 
le lendemain 

son départ, la v ict ime purt s e tral-
•/- ;ine vois ine, où elle reçut 1. • |>re-
oins. Son état e s t grave maia non 

d é s e s p é r é 
Le ooupablo n été arrêté par l a gendarme-

• •' roué à Annecy. Il nie ènergique-
' , * t r B

J , , au»« ,J<' de l'attentat. On sait 
i |ue la misérable aurait voulu que sa tante 

' e s t a r o e n t e n s a faveur. 11 lui aurait 
• 7 a 8.000 francs de titres de rente. 

L'OUVERTURE DE U PÈCHE 
ind-Lecroie, dé-

idreesé au ministre .le l'agricul-
iBande de nature A intéresser 
" ? • * • „ ' *• ligne. Celte pèche 

iv-rU mi (S juin. Or le 
un dfmaj luverture 

il-Laerote 
;i^che lût 

u r la seule journée du riiman-
c o m m e cela avait déjà eu lieu 

•sic* «te la péelïa fluvi.tle s'est sou-
•inoncée ci .n 1rs toutes les tolérances 

r1.- rette ni t i ire . qui favorisent le bracon-
•• multiplient l e s demandas de oéro-

C.nfcriilaii a n lart di Pwi 
m. — A la {.'are du IVcq — si-

ijltfre son nom, sur le territoire du 
iVéainet, — un des employés s'apercevait que 

u était restée ouverta. Des 
•leurs étaient passés par 14. Trois bi-

postaanx et divers colis 
De l en-

nerie locale, il 
que les auteur- de ces vols seraient 

•aaftu jeunes Mans, arrives de Paris par le 
<r de nuit e t que Mort vi t roder, 

le heure du matin, aux alentours do 
I» aasa . Trois d entre aux («ra ient reparti-» 
•Mai la oirectton d e Par i s sur 1 M bicyclette* 

I « quatrième, qui semble être de la 
i. été vu , a pied, sur la route 

'L-tieirr.ain-eu-Laye, L'enquête, s e 

Des dragons attaqués 
en Veillant un monoplan 

L a semaine dernière, à 

MM IM 

Les tireurs de la ?e compagnie se distin
guèrent une fois de plus et enlevèrent no
tamment les premiers prix, qui furent attri
bués c o m m e suit : 

1er prix, 100 fr„ le sapeur Cocheteux 
2e prix. 75 fr„ le clairon Longre. — 3e prix, 
50 fr., !e caporal-fourrier Verhecke. 

Non félicitations aux heureux vainqueurs. 
LES JOUTES SUR L'EAU 

Selon la coutume, un nombreux publie sui
vit les ébats des a bleus • et de s « rouges », 
oui eurent lieu a 2 heures et demie, sur le ce-
nal de l a Ilaute-Deûle, près du Pont Napo
léon. 

Les chutes des jouteurs dans le canal mit 
les ass i s tants en j'oie. Ceux-ci applaudirent 
également les prouesses des nageurs de bon
ne volonté, qui surent égayer l es moments 
d'attento de la foule. 

Une « tasse » de vfn chaud vint récompen
ser et réconforter l e s uns et l e s autres, au 
sortir de l'eau. 

Voici, d'autre part, les résulta is de c e s 
épreuves : 

1er prix, une médaille d'argent et 80 fr., 
François Calland, « bleu »,' 11 points. — 
3e prix. 50 fr., Baptiste Bordiez, « bleu », 
9 points. — 3e prix, 40 fr., Jules Deveaux. 
• rouée n, 8 points. — 4e prix. 25 fr., Henri 
Msrquilly, « rouge », 7 points. — 6e prix, 
10 fr., Victor Philippart, • rouge n, 5 pointe. 

Comme on le volt, ce furent, cette année 
encore, les bleus qui enlevèrent les princi
paux prix. 

LE JEU DE BAGUES SUR L EAU 
Ce concours avait également attiré, à trois 

heures, su auai Vauban, beaucoup de mon
de Un erand nombre de concurrents y pri-
rent part. 

On connaît le jeu ! un petit chiriot glisse 
sur un plan incliné dont l'rrtrérurlé lo" plus 
basse surplombe le canal Arrivé au bout 
de sa course. le chariot s'arrête brusquement 
et le joueur est précipité a l'eau. Tant mieux 
pour lui si, au passage, il a pu passer dans 
un anneau une baguette qui lui a été préala
blement remise. 

Voici lee résultats du jeu de bagues sur 
l'eau : 

1er prix, 35 Tr. Gérard Qularïe/. _ 2e prix 
20 fr., Jean Michel. — 3e prix, IG fr. Marceau 
Renard. — 4e prix. 10 fr.. Emile Bourgogne. 

Une médaille a été. nu surplus, offerte au 
secrétaire de ce concours 

LES JEUX POPULAIRES 
Des leux de bouchons conviaient hier les 

chevaliers de la « galoche M, rues des Postes, 
du F'auboug-du-Sud, place de Tourcoing et 
avenue de Dunkerque Ces jeux ont été sui
vi» et fort animés. 

On s'animait également rues des Trois-
Moilettes. du Grand-Balcon et place Cas-
ouette. où des bascules hydrauliques avaient 
été installées. 

LE FESTIVAL LILLOIS 
Durant toute l'api èa inWTl. a partir do 3 

Jardin du Kives. Elles ont exécuté successi
vement les meilleurs morceaux de leur ré
pertoire. 

I la foula qui entourait les kiosques 
ne leur ménagea pas ses applaudissements. 

Distribution des Prix 
La dis' léeorr.penses aux lau

réats des jeux populaires organises pendant 
ces deux jours , heures 
du soir au kiosque de I Esplanade. 

A partir de 5 heures, une roula nombreuse 
commtnça H affluer dons les 
pianads 'clin d'assister à l'arrivés 
datés, 

La Musique du Centre prêtait son con
cours à la cérémonie. 

Un important servie© d'ordre assurait le 
fibre accès du kiosque aux vainqueur^. 
< M. Dambrlno, adjoint aux fêtes, entouré 
da plusieurs conseil lers mun 
dait l a cérémonie. 

Aucun incident S signaler. Cependant fl 
faut noter que por intermittence ptadeurs 
sociétés e n arrivant chantèrent l' u Inter
nationale ». 

Plusieurs cris dfl * « Vive DeJory ! V ive 
Ghesquière « furent e n outrq poussés par 
deg vainqueurs. 

4 
no) , 

Botte de Paille. — 6e B o o m des Rasiot 
— 7. Berthe, des Intimes de j". O. — 8e S t 
bione. des Ramollis . 

Hu« de VEit. — 1er Cievert, des Bou 
dores . — &> Buvsse , 3e Macquet, tous df 
de Port Malakoff. — 4e Muvlocrt des h 
quons-Tout. — 5e Déplus, dé s Boules dur 
— 6e Bonn» (cheval r o u g e \ — 7e Vandec, 
telle, des Va-Partout. — Sa Vanivetcle 
Fort de Malakoff. 

Place. Pierre-Ricard. — 1er Devos, du CI 
des Tourtes . — 2e Carpentier. àea Blagu 

— 3e Carlos Duv, des' Francs gu. 
chour». —- 4e Macquet, des Peti1^= 
les. — 5e Compagnies, dee Francs g a 
cbeurs. — 6e Diébei, des .\niiteux. — 7e 1 
son, des Blugues arides. ~ 8e G, Hcstiu 
des Sav;i 

Bue Lamarck. — 1er Cfcvus, Jeunesse 1 
voise. — 2a Vandenubele, île» Enfants < 
Gambet te — 3e Decoeter, des Sane-Touba 
— l e Péra, :>•• Ix-lanaov, tous deux do 
Jeunesse 

de Ftvcs . — 7e Chevaliers, des P'ti: 
is. rue de Fiers , — 8o Mumaer , o 

U Jeunesse Fivolse. 
Avenue de Dunkerque. — 1er Hacgliei, dt 

Crwiiic-ai 
métiie sod 
los. — «s 
Smets, dt-s 
fleglawiiii 

us.j attractions, parmi lesquelles des 
icerts populaires qui eurent lieu da 9 h. 
1 hei 
es oc certs rassemblèrent ds nombreux 

jiteurs. Ces derniers purent applaudir 
square Ruault. la Fanfare des Intimes 
Tourcoing et sur la Grand' Place, 

irmonio des Sapeurs-Pompiers. 
uant aux bals populaires organisés à 
lauveur et St-Maurice, une foule de 
iseurs y prirent part et tourbillonnè-
t sans se lasser, jusqu'à minuit, aux 
i d'un orchestra aussi inlassable 
us-memes. 

A fête se clôtura dignement par un su-
be feu d'artifice tiré, vers U heures du 
r. rue de Fives, en présence d'une foute 
omhrable. 
elles furent les fêtes de Lille en 1013. 
tee au Comité St-Sauveur-SUMaurice, 

eussent été particulièrement remar J)les si la Journée de dbnancho n'avait 
— 6e"Dooock, des Serii I entièrement gâchée par la pluie. 

tais ce sont là des choses que nul ne 
t prévoir... 

REUNION DE JURES 
n nous fait savoir que les jurés désl-
s pour attribuer les prix aux partiri-
ts du cortège des nations et du cortège 
ineux, se réuniront ce soir mardi, afin 

libérer à. cet égard, 
lauréats seront avisés iiidMduellc-

t des primes qui leur seront attri-

outons que noua espérons pouvoir pu-
la liste des heureux vainqueurs, dans 
numéro de demain. 

teu. — -'•_• Dhalluii 
3e Ronse Paul, des Rig' 

l i a . — 5 
aux pieds de Vauban.— 6 ' 

égr.s. 
Placr d> Ttiircninij. — 1er Repaj-fL de 

iEsqiwrmes . — 2o ltuys»*, l'ort à-
Malakoff. — 3e Stembecke, des Ramollis. — 
te Muàtlord, des Francs Duquenix. — 5e D e 
la oeneerie. Fort Malakoff. —. 6o AseemBD. 
des Evadé* d"Eaquermies. 

— 1er Piorre Militer, corn A _ , , " , 

. - r ^ ^ ^ ^ f s i ï ï r f à f débets de léveque Charost 
Francs Galocheux. 

Faubourq det Postes. — 1er Gruson, den 
l i l i es . — 2e Maurice Libre, des Mat 

Mariés de W a z e m m e s . — 3 e C l a u s , Jeunesse 
Fivoiee. — 4e Dondetez. Jeunesse d u Fau-
bourg. — 5e VaxKteroamer, Ay proute, — fie 
Deman, des Amis du Lundi. 

débute bien, iîe nouvel eVêque de Lille. 
ia avoir assisté dimanche matin à uoe 
se «n i'éirliso Sainte-Cathie iivc, ce roora-
seur est sorti vers on je iieures et demie 
une processiovi aocrsjMsée de 150 person-

«oviroi . Précédé d'un groui-.in de jeunes 
1 ^ d é t e n u e : î e r La Jeunesse Excursion- i l f c ^«»t de blanc ( M e s . déniants des deux 

nisie . — 2e Les Pleins d'fu de St-Sauveur. 
— 3e Los Drôles de bougres. 

EkJtanement s Lee V a s Partout, fle Ron-
ohin. 
PASGLTJC HYDRAULIQUE! — CM bl"1* r 
1er Leroy René. — 8e Monbeiittin Pierre ; Se 
Vnnthourout. — 4e Robbe Albert. 

IJ>.S Blancs. — 1er Detorirmign*«« Henri. 
— l e Devendeviile Henri. — 3e Braem Hen
ri. — te Lduque Edouard. 

Les Rmiqes. — 1er Assoignon Adolphe. — 
as Mon. heaux Déswé , — 3e Catteau Louis. 
— 4e Dubois VMor . 

JEU DE JAVKLOT. — 1er César Dubro-
metz. — 8e Worliglrem L a m — :Je Morii-
Cliem Liioien. — 4e I A B S C Augivste. — 5e 

!i>ir>a — 

peloton Drivai. 
•te , netoton Daudrumetz. — 2 e , LSle, 

p<^V.ion Delfosse. 

LE GRAND P R I X CYCLISTr. D«" LILLE 
A trois heures, cinq nulle personnes s e 

pressaient au - - pour voir s e 

était ifK*rffk*wit. 
accidents. s«inrni 

igHM • 

Le Palmarès 
Rue 

le nouvel évêque s était fait suivre vxr 
Sfengé en grande tenue ainsi que d'une di-

uoé d'enfants de chœurs en su-riptis b^ncs 
" routes . L'un d'eux pâmait une bannière, 
lévitableiient avait »>ris place dans le cor-
•ge la société oléricale de gymnatticHW- l'Es-

• hariréc tle faire crerabler ! I les xoé-
"''•«ats qui auraient o** protesti-r. 

• >roir traversé quelques groupes de 
:rieux qui. poxaît-U, se bousculaient pour 
user la baffue de l'évéque Charost, colui-ci 
' rendit chez le doyen de Sainte-Catherine, 

la, terrasse Saînte-Catherinc, en fac» 
fegli*». 

Des cris de vive monsieur févéQue se firent 
La Tiolic*, aviréc de cette sortie illi-

'e, a dressé une contravention à M. Cbarost 
re aln«i connaissance avec notre tri-

mal de <!tm>le police. 

n et vit l'individu prendre la 
. donua l'alarme. Ses camara-

ém »1 •! 'IUn.ln.-uit ut Cbarfli de veiller SUT 
I aérooione accoururent. Une grêle de pier
re.- -.abattit .His.-iUJt sur l i^ dnis' in?. Poor-

; .ir les dragons, les ajfresscurs dispa-
n u i t L'autorité militaire a ou

ver t une entfuéte. 

Dans la Région 
Les Fêtes 

de Lille 
La troisième journée de s festivités, favorisée 

par le beau temps, obtint un gros suc
cès . — Un grand nombre de curieux 

ass is tèrent a la Braderie et sui
virent les Jeux populaires 

Lnlin L. bier matin, 1* P»uie « v««t c e s s é 

ile tomber et l'aiguille du baromètre parais
sa i t vouloir s e diriger vers le cBeau temps». 

I e ciel était encore gris e t môme un peu 
menaçant , m a i s malgré eeto, l 'optimisme 
étai t r e v e n u et, graee a cette circonstance, 
la braderie f lamande organisée par te comité 
d . s fêtes de SeinWSauveur-Saint-Maunoe, 
f ut n ias Intéressante «ra'on aurait pu le sup-
noser dimarjube aoir. 
^ p e n d a n t , tes éta lages d s marchands de 
bric-a-bric ne commancèrent guère h taxe 
tour apparition que v e r s mut beures du ma
tin. P e u à peu,tes commerçante du quartier 
s'en mêlèrent et c'est ainsi que vers dix heu
res , tl v eut. rues de Paris, du Dragon, Ban-
-le-Wedde, Saint-Saaveur e t parvi» Saint-
M a w i c e . u n s certaine animation, dont les 
cabaret iers lurent les premiers a bénéficier. 

A mldL des agents passèrent, firent ''rem
bal ler >. l e s marchandises et ainsi prit fin 
ce marché pittoresque. 

LE TIR A LA CIBLE D E * POMPIERS 
I * prottramme de la matinée, a paft , a 

brvterie. ne comportait guère que des épreu
ves de ieu de bouchon et aussi de Ur » la ct-

-U* »aw tes sapeurs-pompiers. 
Ce denùer concours eut lieu au sjand-1»"; 

htsirs de l"Bt»l«*ada, a» fusil Lebet n y 
avait 600 francs de nrtx au totaL 

7IU JK L'\RC AU BERCEAU -
d'Arras. — 1er prix, Daus-sey, Sociét 
Francs Archers de La Madeleine ; . 
lienne. de l'Alliance de Lille ; le, Derima-
kére do la Maison Blanche d'Haubnurdin ; 
4e, Ciisteteln, do l'AHéance d« Lille ; je, Cas-
telain père de la mema socK'lé. 

Rue d Esquermes. — 1er prix. Martel ; 2c, 
'• -, tous deux de Saint-Martin de Lille; 

M«jnet, 
• AnU.ine d'Haubougdin ; M, Dillct, 

Soiivelte Amiteuss défl/x*. 
Médaille de nombre : L'Alliance. 

lia Ua tenuo 1 La Saint-Martin de 

iUs d'éloignement : La Saint-Antoine 
d'Haulnurdin. 

Fl SIL-ARBALETE. — 1er prix, Dion, des 
francs de l.itle; 2e. Bracke, rie la 

même sJClMéi :;e. Koé, société Saint-Geor-
• Masqueltn. Saint-Georges, 

Forest; 5e, Toignez, Cœurs Francs 
- saint-Georges Loos ; 7e. Klinck-

mallé. Franche Lille ; He, Leleu, Amis Réu
ni.-- Lille ; fM, lïruent, Francs-Tireurs I-oos ; 

-. Ilouseeau. Saint-Georges Ijyon ; 
Eloignement, Saint-Georges Forest; Tenue, 

francs LHle ; Nombre,Cœurs Francs 
Lille. 

JEU DE BOULES. — Saint-Maurice. _ 
1er prix, Bâillon [ils, Le? Marocains; 2e, 
Drubrulle, optât Lepace ; 3e. Duthoit, Hos
pice Général ; 4e, Delfosse, Les Marocains • 
De, L'Homme, les Sans chagrins. 

Prix de tenue : L'Hospice Général. 
Moulins-Lille. — 1er prix, Bacrot, société 

Delpjerrp, d'Haubourdin ; 2e, N'nn Reliadei' 
de rimprimerie de Loos: 3e, Vnndevyver, 
même société : 4e, Bonne!, des Yieux-Méiui-
gas Lille ; 5e, Dubar, société Dancoisne d'A-
velin. 

Prix d'éloignement 5 Socféta Dancoisne 
d'Avelin. 

JEU DE RF.IGNEAU. — 1er _prix. Henri 
Danel ; 2e. Théophile DeJbart ; Se, Gustave 
Gardien; -te. Lucien Duflot; 5e, Henri Ba
crot; fie, Edmond Isbled ; 7e. Louis Thi
baut ; 8e, Henri DetobeL „ „ 

Médaille de nombre ! Société Bogey de 
Médaille d'éloigûeiuerj t Société Pachy 

d'Haubourdin. 
JEUX DE BOUCHOV. — Beutorard Mon-

tebello. 1er prix, Sovez Edmond : 2e, v er-
meulin : 3e, Margo Eugène ; 4e, Spagnarert 
Frrite • r>e Deligne Chartes ; 6e, Dheuninck 
Léon ;' 7e, Bonnier Henri ; 8e, Vervore 
Henri. _ . . ^ • _, 

Rue dn Faubourg de Béthuae - ter prix, 
Bauwens Maurice, des Bricoleux dHau-
bourdin : 2e, Priem Henri des Sans-Cha-
Poatter Georges, des Bricoleux dUaubour-
m-ins- Se. Dauchv, des Rédempteurs; 4e, 
din • 5e RousseUe, des Poches retournées ; 
«e, GuiTlsln, des Bédempteurs ; 7e. Vanden-
berghe: Se, Planque, tous deux des Viens 
^Rue dst Bols-Btenca. — 1er prix, Plem, 
des Crmlrariants : 2e DeJmulle. des Sauva-
« . . de Pérenchtes • 3e. Charles, des Pieds 
d'i'n flau î 4e, Partis, des Contrariants ; 5e. 
lernou des Pieds din Han; fie, Leoas, des 
Hnfante dn psupte ; 7e. Clause, des Croque-
Chuque : 8e. Pioavel Louis, des Boques au 
pied de Vauban. 

Place Vanhcenacker.— 1er IVévost. Be la 
jeonesan de Vauban. — 2- Béfltiin. des Fines 
mouche*. — Se Guemard, des Ramntiis. — 
i a Paret des Tout neufs, — Se Dtaeay. de la 1 

WS ï'^i. — m Piiitii. — 3e P; 

•le 30 kilomètre*. — 1er " jfhaMl 
— 2c Stévens. — 3c Lemaliien. •— C T B ? 
refte 

C'est à la suite de cette course que se pm-
âutBJt kw inritients auxquete mus lisVm* 
«HuKWni. IJB foui.- ayant rrs 
nVn que servatent de barrago. envahit U» piv 

ila sur les eoumirs qut fu
rent pcr'.'jK <a triomphe. A partir <V 

i fui knpoKSîMe aux membres du 
• te ti'-tot)ttr V<m 

C'flst ainW q« -rent dens l'o-
bUgation d'en Hoir W ni cette 
iMtsSIUl aoaaWS Ml r,''"l*'--'"'>,i'-i-- >'••• tel rv.u-t. 
des concurrei, ! fait kieorira 
pimr j.jBrti.-n>er aux epreuvi - 1 ^War>s>». 

Espérofis qn Sas fêtes saura 
lotir aoeerder un dérk>m«Tiogeni«n.t. 

La musique du Centre prétoit «on con
cours à cette Ittf, soufi In difeeljr«i de son 
f-lw*f .ejle exaeÔBi piuslcuj'3 morceau-

La dtslribulion îles récompenses eonsis-
. ob>el* d'art e èces eut 

• 0 heures, sue de Five". 
LE JEU DE BALLE 

A HAITBOURQIN 

I M rixe sanglante 
entre beaux-frères 

<••< SOLDAT OU 43 CRATIFIE UN DE 
SES PARENT* D'UN COUP DE BAÏON
NETTE. - L ETAT. OU BLEME £»T 
tSBEl GRAVE. 

11e achac «anglante, dans laqur-He un mii-
ia un triste rôle, s'est déroulée avant* 
r dans la paisible commune d Hau-

ari d'une discussion, un soldat du 43* 
à ngue a t'iàppé son beau-ltere duo ccup de 
l-y.a»itc à w ta -*-•-

» bujet de r-Mks eff»*--- les rensej^ne. 
•FiUs riiie UJISJ avons pu recueillir. 
/ UNE QUERELLE ENTRE PARENTS 

- cirmie du soir, 
I mpêtres Bécu et Wargnve 
-*ieti' «tfpelc., pour mettre i'ordro dans l'es» 
IIBIU*: de la reura Mart-al ,,ù «ne dispute 

e un groupa do parents don: 

C'J fut une superbe lutte j iaqi 
sistaient, sur le balVodrouie du tioulevard 
des Ecoles, plus de 5000 personnes. Les fon
tes parties de Morlanwelz (Fricoux) ot Va-
lenciennes (Adonis) avaient été engagées 
pour ce tournoi. 

Tous les joueurs sont au complet. Les 
deux parties sont arrivées, 11 à Vt jeux, 
quand finalement Vatenciennes remporte 
la victoire après un dernier combat achar. 
né. Tous les vainqueurs sont A féliciter,: 
cependant il faut décerner une mention|fauto 
spécialo a Regnart pour sa magnifique li
vrée. 

Des vaincus, nous détacherons Sanglie 
et Magntee. 

Adonis, blessé & ta jambe, jouait a 
cordes. 

Résultat : Valenciennes 13 jeux î M 
lanwelz, 11 jeux et 30. 

LA SOIRÉE 
LE CORTEGE LUMINEUX 

Ainsi que nous l'avons dit, le Comité de 
fêtes des quartiers St-Sauveur-St-Mauriç« 
s'était vu dans l'obligation, par suite * 
mauvais temps, de remettre à lundi soi 
« si possible » le cortège qui devait avoi 
lieu dimanche. 

Grâce au beau temps, cette promess 
put être réalisée, pour le plus grand plal 
sir d'une toute des plus nombreuses, qu 
se pressait sur te parcours du défilé. 

Celui-ci après s'être formé au Squarf 
Ruault et dans tes rues adjacentes paa 
courut l'itinéraire indiqué par le prograra 
me et vint se disloquer rue de Fives. 

Les nombreux chars qui y participais! 
et que l'on avait pu admirer la vaille, aai 1 
le cortège des nations, étaient illuminé , 
soit a l'aide de lanternes vénitienneSjC 1 
lampes à acétylène ou de flammes de bei r 
gale. Le public tes applaudit au passag t 
celui qui, sans conteste, remporta tous l< 1 
suffrages est te char de 1 Angleterre repr . 
sentant un cuirassé. Ayant à bord un n> . 
teur et une magnéto U était éclairé à. 1 été >. 
tricité et offrait dans son ensemble, u 1 
coup d'oeil merveilleux. . 

Da nombreuses sociétés musical 1 
avaient pris place également dans te oc i 
tège. Durant tout te parcours elles se 1 
rent entend» et apprécier tour à tour. 

Le défilé terminé, les promeneurs* » 
thousiasmés allèrent admirer les Mun i 
nations du quartier St-Sauveur et notai y 
ment la porte de Farte qui, ainsi que no 1 
l'avons dit, avait reçue une décoration 1 > 
mineuse spéciale. 

LES CONCERTS. — LES BAI4 
LE FEU D'ARTIFICE 

l i toirée comjBrtatt m fflitt» * •"*•.. 

«r l'Hwrrvenition des agents do l'autorité, 
asrents accompagnèrent 

BsMsjéiasrts jusqu'au pont tournant où 
que Faccord sera h du-

pwalaiHé de 1 hospice, le* deux 
emux-ircres YvaMemaj- Plamiue, militaire au 

ég«ment d'infa«iterfe, et Anatole Scrfcve 
e. e«n Sur urne I 

<ic ce dernier, Flanque dégaina et 
•bcau-f̂ cre un coup de baïonnette 

!.*m aiipeW a constata que la' bles-
Irre étai: grave. B m pu se prononcer sur 
!ss con^equencei. 
L'ENQUtTE DE LA GENDARMERIE 
La gendarmerie, avertie lundi à midi des 

laits que nous venons de retater, ouvrit im-
Bédtalrment une enquête. Un brigadier et un 
fendarrCe se rendirent chez Anatole Scrèvc, 
lu i s ceHii-ci i-'ait dans un « d ét-t de faiblesse 
H a -uitc de !.i quantité de sang perdue, qu il 
»e peut fouTiir aucun renseignemeru. De son 

regagné sa caserne. 
Le Parquet de l.ilte a été mis a u courant de 

I c>t probable que seu'e 
ité malitaire aura à s'en occuper. Quant 

: rouna.bk-, il sora, nous a-t-cu dit, 
interroge sujourd hui par ses chefs. 

Cette srene sangtante.entre parents a pro. 
tuit a Haucourcin une impression dos plus 
pénibles. 

menaces do cri 
qui avait réélu 

Les enquêtes 
tourné la conf 

L'affaire fut : 

"s par te syndical 
•ni de cet ouvrier. 
re-enquête avalent 

l e x a m e n de la pre 
hambre de la Cour d'appe' d e lJouaL 

\ l e Kscoffier, le brillant svocat douateien, s e 
présenta à la barre pour te syndicat. 

I e jugement remis à huitaine a été rendu 
lundi '2 iuin 

L'arrêt du Tribunal de Cambrai a été cas
sé et Hoet débouté de sa demande. 

A SaintSautVe 

Un cadavre sur la route 
DANS LA NUIT, UN CARCON-BRASSEUR 

• S T TROUVE MORT SUR LA ROUTE 
DE VALENCIENNES A QUIEVRAIN. — 
ON CROIT QU'IL A ETE TUE PAR UNE 
AUTO ET LA POLICE RECHERCHE 
LAUTEUR DE CE MORTEL ACCI
DENT. 
Lundi, vers trou hetfrei et demie dif mstm, 

passant n i automobile sur la route nationale 
n" 45 de Valenciennes à Qu'é'vrain, M. Paga, 
chauffeur au service de M. Tacmssel , Indus-
tnirl à .Nfouaen (A.rdenu«s). remarqua >e oorps 
d'un homme placé en travers de la route 

T' fit aussitôt stoyper sa machine et des
cendit. 

Il s'aperçut alo-ï arec effroi que c'étaîi ira 
cadavre. Le corps était cependant encore 
chaud 

M Paga s'empressa d'éveiller quelqueJ ri
verains. Ceux-ci reconnurent le maMieurcux • 
f^iouard Godin. .'igé de 43 ans, origni.iire de 
Quaroufcle. célibataire, garçon-brasseur au 
«ervicc de M. Anne. 

Le cadavre fut transporté dons tme maisoo 
voisine où M. le docteur Cantientrer vint l'ex». 
miner. Celui-ci releva sur te corps de nom
breuse-; ecchymoses, des blessures a la tête 
et aux mains. 11 ne remarqua aucune fracturs, 
La mort remontait à une heure. 
L'IDÉE D UN CRIME 

DOIT ETRE ECARTEE 
p . < i <-<wi;-aurions. M. le docteur Car

pentier crut pauwoir conclure à une mort acci
d e n t e » et écarter f idée de crime. 

MM. Liérard et Delrocbe, garde-champS-
tres. informé; de ces faits, ouvrirent aussitôt 
une enquête. 

La gendarmera df Valencirnie-* e s Pendit 
également sur les lieux. 

Los r&Hubats de ce» enquêtes" s.-mbjerif 3e-
voir confirmer l'opinion 

Godin passa la soirée de dimanche dans 
imtrtDÙ estaminet-i. Ilquirta te café Descir-
pentries vers on ie hewres et demie. On perd 
alors l'emploi dtt son temp-. On suppose — 
et c'est là une simple hypothèse — que Godin 
aura encore erré quelques heures sur la gnand*-
rpute. 

Alors qu'i'- revenait Vers la brasserie nîf il 
logeait, il aura été surpris rwr u w antomoljtte 
qu'il ne vit et nVrmcndic pas venir. 

U a da être traîné sur un parroun rTurie 
« e n t a m e de mètres. Ses vêtements fcomt en 
effet souillés de boue. 

L'AUTOPSIE 
TU de Godin fut transporté ehel son 

frère Léon, demeurant p ^ s du Caévaive. 
M. le doot-îur De t.tiuwererns, roromii ptvr 

M. le juge d'instruction, s'est rendu luBrii 
après-midi % «viint-Saûlve et a piatiqué1 Pau 
topslc d'Edtouand Godin. 

Ne** croyons «avoir que te mMscîn-BgkTa 
constata que le thorai avait éVé écrasé et tes 
pmimoivî perforé^. 

L'enquête se potrrsnV?. TTri recV^rsHe active
ment fauletir de co lamertfaWc .-• 

gna s o n domiciV, retrra Se* effets mîlitainsf 
1 aaur «ndosser ses vêtements civils. Après slSÉ* 
dissinsold sa balonneote dont une jambe « 
panta'lon. U sortit et gagna b place de l^à* 
cien-F.ivag Ï . 

Là il runcoBtra Risbctz. Une viaSeoM détb 
"engagea. Soudain, Mercier tetsof M 

balon nette en ix>r%a an «nient coup a Risbtel 
qui du at'eint à la poitrine. 

Son coup fait, Meecter afla se oseber ctM 
sa femme, mais les agents le déoouvriieos 
bientôt. A la vue des gardiens de la poix, Mari 
cier tenta de se jeter dn troisième étage matt] 
00 pua l'en empêcher. 

Les. agents lui firent reraettre tes ssumuaM 
- puis le conduisirent t b prèsoa t% 

quart ter Schramm. si 

^ ^ * 

A Dunkerque 

UNE CHUTEwTlô MÈTRES 
U N VIT.IL OUVRIER TOMBE SUR UN TAS 

DE BRIQUES E T SE TUE 

Lundi majin, vers dix heures, aux chan-
t i c n de construction du Nouvel Institut do 
Dunkerauois. rue du Jeu de Puume, l'ouvrier 
Henri Ucvitick. tig ans , se trouvait MIT te 
haut du bâtiment. 

Il fatsait monter uno lourds pierro nu 
moyen d'une chèvre, lorsque soudain celle. 
ci édiaupa et tomba, brisant la corde qui la 
retenait. 

Par suite de la secousse , lo malheureux 
o u v r e r perdit aussitôt l'équilibre et tomba 
dan-* la cour d'une hauteur d'envirou quinze 
métrés sur un tas de briques. 

La mort fut instantanée. 
Après les constatations légales, le cadavre 

fut transporté 4 son domicile, rue Albert 
Coénin. à Rosendael. 

Devinck était ocre de six entants dont qua
tre sont mariés. 

A DOUAI 

Le Droit syndical 
nrTEBESSArtT ARRET „ . . _ _ 
™ DE LA COUR D APPEL 

Nous avons relaté dans quelles càrcons. 
tances le Syndicat des Teinturiers et Apprê. 
teurs de Caudrv fit appel d'un jugement ren
du par le Tribunal correctionnel de Cambra, 
oui wndamnai t cette organisation à payer 
1.200 francs de dommages et intérêts à un 

tUCe dernier avait prétendu que son Mtron, 
M. Maréchal, l 'avaii r e n v o i e a l a suite de s . 

A Hénin-Liêtord 

Le mystère de la cave tragique 
ON CONNAIT LE MOBILE OU DRAME, 

— POUR NE PAS REVOIR SA FEMME 
QU IL CROYAIT MORTE DANS LE NAU
FRAGE DU it TITANIC », UN NOMME 
TUE SA NOUVELLE COMPAGNE ET 
T E N T E DE SE SUICIDER. 
Le mystère qui planait sur Je drame san-

gftant dont fut, dimanche, le théâtre une cawe 
de ia rue de Lens, à Hcnin-Lictard, est main
tenant éclairci. 

Comme nous l'avons rcJaté hier, un nommé 
Jacques Prtuys, arrivé depuis peu à Hénin-
Lû'taTd et demeurant à l'estaminet tenu par 
Mil:- Jeanne Singiaut, a. tué à coups de revol
ver son amie Thérèse Busquet et a ensuite 

de mettre fin à. ses jours en se reveévé-
risant puis en se pendant. 

Arirî-i s'être renfermé dans tm mutisme ab
solu, Pruys a fini par faire des déclarations 
qui donne::! à cette sanglante tragedia une 
allure de vaudeville. 

DEUX FEMMES POUR UN MARI 
Originaire de Belgique, Pruys fit son sec' 

vice militaire à Nanvur, au 1" lanciers, et à 
sa sortie du régiment rpoufea uno de ces com
patriotes, Anno Debukcr. Après huit ans de 
vie commune, sa femme le quitta pour partir 
en Amériqve avec un amant. Elle se trouvait 
sur le n Titanic ». au moment du naufrage 
du steaoncr, mais elle fut sauvée par non ami, 
qui périt dans la catastrophe. 

Délaissé par son épouse, Pruys mena d'a
bord une vie vagabonde. U atta à Paris, où 
il fit lia connaissance de Thérèse Butâouct, 
qu il ramena en Belgique. Là, na trouvant pas 
de apavai-l, U fut condamne à deux ami: dé pri
son pour vagabondage. Il trouva moyen de 
s'évader de la maison d'arrêt, et parcourut 
toute ia Belgique pour retrouver sa Thérèse 
ain.ée. 

T! finit par la découvrir à Charîerol. EHe 
Jui donna l'hospitalité. iDe Charlcroi, tous deux 
rjoreat i Lille et de LWe se rendirent à Hé. 
nm-Liéitard, où leur arrivée remonte à envrron 
quinze jours. 

Il vivait là heureux et tranquille rnxané! ces 
jours derniers, il apprit que sa femme légitime 
dont H avait lu le nom sur ta liste des victimes 
du • Titanic >, était bien vivante et le fauî i t 
rechercher partout. 

Affolé à ridée de se trouver en présence de 
ocllc qu'il avait oubliée et remplacée et «li
gnant d'être ebl igé de se séparer de Thérèse, 
qui l'avait ooosolé dans son veuvage,' Pruys, 
qui est d'ailleurs considéré comme un désé
quilibré, résolut de mourir avec son amie-

Telle est l'explication da drame qui se dé
roula dimanche après-midi dans une cave 6e 
la rue oc Lens. 

Le meurtrier — doublé d'un suicidé rn.inqJe! 
— a été transporté à l'hôpital, où il est •-oo-
signé à la disposition de la justice, en atten
dant h guérison de ses blessures. Il « e : i 
ensuite transféré à Ihôpital de Béthune. 

Les Bandits 
de Béthencourt 

LOTO CINQUIEME ARRESTATION 
D i m a n c h e matin, la gendarmeras d s C s i « 

drv, o n vertu d'un mandat d'amener d s ML 
bi )uf») d'mstracticD de Cambra i a mi s <q 
état d 'a t r tv ta t tm, la n o m m é Henri DroerWL 
57 atnat, oehareiLer ait Jeune Dels, aomrrrriiMj 
de Bearwote-eti-OuT*résfa. _ ^ _ 

Cet M»cJivirru est lo père Ha <t p r t t f l M | 
rtvie n pairrei tron dsre. dans lTwribVe traaS* 
cU>> dR BéthenODurt 

NIJH. kt-teurs se reppeflérll ( 
co fui à l 'estaminet Druesoe, que las 1 
après avoir étranglé et v4ote l'oess_ 
rlo B<?trioncourt, s e i**ug!èren« et, passible* 
nwiit , mangèrent ma àem 10 lapins voMe & 14 
mal h e u r e u s e fermier»). 

\j- f'-r»' Drtierwv «insl qO» « a » r a T I S « j 
cet éteuaemimt m o s Isa Vorroua, e s t JotàN 

il par reoel 
II . . «'tétransféTébrer ft Gan*rt« pou» fU« | 

mM à la dtaposittcai d s M. le Joge d*iMtraai 

Fin de la frtrs au mines 
l'Istricurl 

l-^. ç r è v o c»t terminée aux mines d"Ortrri 
court. 

L"< ouvriors avant obtenu e n partie saUfe 
fact ion ckiii9 la dernière entrevue, qui s u t 

imodi 31 mai. décidèrent la reprisa 
du tt ivuii dans une réunion, tenue la diras ru 
che 1 cr juin, à dfx heures d u matin. 

H i f r matin, lundi, le travail a é*é reprM 
dans tous les puits. 

Dernière 
Heure 

A l'Élvsèe 
Paris , a juàu. — Le président dn Ta ! 

bliquc a. rc\u cet après-aaidé une déaégasaoéj 
des tr-ndicarti d initiative d u Limousin, dn 
(JU<-TT-> et du PérigcaxL 

Cotas dùkôgation était accompagnée des pré* 
tûpaitcmenu de la, Haute-Vienne, da 

ha Cmuee, de U Corrèie, du Lot et de fe Dor-
dogno, auxquels s'étaient joints la tilupaal à W 
sénateurs et des daputés de Des régions. 

Les déV-gtiés sont venus inviter 
ment Je président ds l a République, à 
toute la région. 

M. Poincaré les a vivemtnl irTnTérMI i l % 
acceptiS Heur invitation. 

Le lawiiéimt d s Hz KâJdHiqos a taon « M 
euka « n e déKgattoa Ida Owsares (araln sagas 
m a a t r ^ t e c n u a H é a ^ J a P e a ^ r a t t o o larasapa» 
Trame». 

Errf «T, S t rofaésr» m rBJH S Cfarï nsOHÉ «a 
oVànic Af- Daneff, déjégué1 buftgare « la c o o M 
rence d e Londres, de 1—1 atiu à Farta, 

Wm tu tratt util m ictMre 
e n Be lg ique 

Une trentaine de blessés 
BruxeJScs, 3 Juta. — Un trais, parti ds Brra 

midi oq, pour Courtrai, est e c t r é c î 
collision, à Dilboek, arec une kcomotive . 

Une trentaine de voyageurs ont été Messia-
Le'scirvice est taternorapu. 

Uno maison s'effondre 
Avignon, 9 in'm. — A Saint-SatannîoJer* 

Avignon, une maison habitée par ta (anvBa 
Corculicn ses t effondrée e n partie ce matia 
i six bonnes. 

Par u n heorecr* riasard, l e s tfeces ou repos 
saient l e s membres de la f a m â e sont restées 
intactes, e t ceuac-cj ont p u s» léser sans aoeufl 
roaff. 

Sent, u n rjneral ai été v ic t ine de taaçideiiV 

Un parricide acquitté 
Deairvais, J juin. — Le 9 mars dernier, ai l 

coui's d \ i n e scène de famille, a Luiocoort la 
n o m m é Louis Tcssier, ûgé de 18 ans , ma. 
nouvrvT. tuait son père cfun coup de fusil a' 
bout portant, au moment où ce dernier ar . 
m é d une c a n a a à ôpée, voulait en frannel 
sa f e m m e . "^"e*a 

Sous l inculnatton de parricide, Lorts Tes . 
sier a onmoaru aujourd'hui devant ta Cous 
d ass i ses de l'Oise. ^ ^ 

Le jury ayant rendu un verdict n é f l s l l ta 
Cour a prononce l'acquittement de l W u s d , 

A ARRAS 

Amour et baïonnette 
UN SOLDAT FRAPPE UN TERRASSIER 

D'UN COUP OE BAÏONNETTE A LA 
POITRINE ET TENTE DE SE SUICI
DER. 

Le nommé Désiné Mercier, a i bas, feolâet 
an 33* d'infanterie, en garnison à Anus , s'est 
marié avant d'arriver au régiment et sa femme 
demeure rue de la Fourche. 

Mercier voyait de mauvais cc3 le nommé 
Victor Risbetz, 24 ans, terrassier, ancien ami 
de sa femme, qui depuis quelque temps «Sta
ble vouloir tenter de aouveHcs relations. 

Hier, Mercier rencontrant son rival lui re
procha s a fseou dlagir puis il partit. O reg»-

Captire «e fau-MfliaiMrs 
SainWBtieime, 2 juin. — MM. Marécaot 

conimiasaire centrai, e t FVrzier, chef d s hî 
Srtreté, ont fait irruption, ce soir, dans ua 
atelier d9 faux-monnayeura situé dans une 
soupente de l'un passe Saint-Hoooré. où ai 
trouvaient deux individus. 

L'un d'eux. Henri Delsol, M ans , orlglnai. 
re do Toujtwse. sa is i t un brownroo a t e n 
menaa l e s agents , qui p e i r o r e r j l à le ter' 
r a s s e r L a u t r a un n o m m é Léon O w a s e t 30 
ans , a iusteur . a été arrêté s a n s difficulté 
« • ? n . , a ! ? f l d e ? «no»*» et une grande quani 
hté de pièces françaises et beTfee3 « a V e â 
5 franc*, fraîchement fabriquées. 

LA GREVE DES TERRASSIERS 
OE VERSAILLES 

Versai l les , L> juin. — De» terrassiers gré-
vis tes a y a n t pénétré, ta m â t dernière, a u r l e s 
travaux de ta gare des OiAnnera à VarsaU, 
les oru arraché lee éta is soutenant l e T o o u . 
vejles tranchées oui s e sont éboutées 

Ce rnabn, l es « é v i s t e s ont debarané les 
ouvriers employés a u lonctionrjeoient des 
grues. ^ 

La travai l e s t interrompu, 

GREVE D'OUVRIERS AGRICOLES 
Karbonnçv 2 juin. — Les ouvrière aariaut 

l e s s a K a r t o n n e sont e n greva députa c e « à £ 

us BActament nos augmeotafloc da ->^»-
rea. 

6UICIDE D UN LYCEEN 
Toulon. 2 hUn. — Robert Ansoldl M l de 

20 ans^ ongimiire de Parts, liitêrnêaù^cée 
do Toulon^ qui aval* sut, tiwmomtmeM, 
licaie ODérabon, s'est eukSrc«0aaa»^u3 
ootm de revolver h la téta, dansTedrarta2 
do VétaWisaeiaerjiv ^ ^ «BB* iiapnwe 
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